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lo croit. Ya\H combien pou pt-nètrcnt au fond

dos cli()>08 et, nous doH apparoncCH Houvont

I rompeuse H, dccolivrent cachoH aux yeux du
vulg-airo loH plus cuisants chai^rins. Non, non
los (litleioncos, qui 8Ôj)aront les hommes, no

sont point aussi réelles qu'elles le parais-

sent. Car les dittorencos sensibles comme la

iirandeur, la richesse frappent les yeux et les

ditterencos réelles, comme la santé, la vertu,

(et ceflos-là appartiennent vraiment à l'honi-

me) font beaucoup moins d'etïet. Et que sont'

les premières sans les secondes pour le boji-

iieur d'un homme. Kien ou à peu près rien.

Celui-là donc qui cherche le bonheur, et

nous le cherchons tous, doit se demander tout

DES PREMIERS HOMMES^

rlemur. Minime, inquit serpens : non morîe-

mini; sed eritis similes Deo, scientes bormm,

et malum. Mulier, decepta his vorbis, decer-

psit fructum et comedit; deindè obtulit viro,

qui pari ter comedit.
5.

—

Adamus fugiens conspectum Dei, se

abscondit. Deus vocavit illum : Adame, Ada-

me. Qui respondit : timui conspectum tuum,

et abscondi me. Cnr times, inquit Deus, nisi

quia comedisti fructum vetitum ? Adamus res-

pondit : mulier, quam dedisti mihi sooiam,

porroxit mihi fructum istum, ut ederem. Do-
minus dixit mulieri : cur fecisti hoc ? Quœ
respondit : serpens me decepit.

6,

—

Dominus dixit serpenti : quia decopisti


